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Cher Journal,


J’ai installé Slackware sur mon vieux dell Inspiron 1501. Drôle d’idée ? Et pourquoi pas ? J’avoue que sans le livre Débuter avec Linux de Kiki Novak a.k.a. microlinux, je ne l’aurais sans doute pas fait. Comme le livre n’est pas inintéressant, je vais un peu t’en parler avec quelques détours.

Microlinux


C’est une histoire très liée à linuxFR. En effet, c’est à l’occasion d’un lien posté par idéefixe que j’ai découvert le blogue Microlinux et par la même occasion Kiki Novak. Avec un a priori positif vu le commentaire de tankey plutôt élogieux. Et je confirme, le blogue est très intéressant.


Ce que j’ai aimé sur le blogue, en dehors de la pertinence du propos, c’est l’humour qui n’est jamais loin. Dans mes pérégrinations sur le blogue Microlinux, j’avais aussi été marqué par un petit passage : Un grand merci à Alexandre Habian des éditions Eyrolles, qui ne se contente pas simplement de supporter mes idées farfelues et autres délires, mais qui les encourage activement. Publier un bouquin sur Linux basé uniquement sur Slackware en 2017, fallait oser quand-même.

Meilleure contribution


Alors quand un mail est arrivé dans ma boite mail m’annonçant que l’équipe de LinuxFR m’offrait un livre en remerciement de ma dépêche sur OpenBoard, mon cerveau s’est rappelé de ce livre basé sur Slackware. Les lecteurs les plus attentifs de LinuxFR auront remarqué que ce n’est pas le livre que j’ai choisi. En effet, détail ayant son importance, Kiki Novak publie chez le mauvais éditeur par rapport au livre que LinuxFR se proposait de m’offrir. J’ai du donc faire un autre choix et, soyons clair, je suis assez enthousiaste de recevoir Python — Apprenez à développer des projets ludiques (couvre la spécialité NSI des classes de lycée) et que je m’y plongerai dedans avec délectations dès que je le recevrai. Mais, j’avais commencé à me projeter dans l’idée de lire le bouquin de l’ami Kiki et, pour m’éviter toute frustration, je me suis rendu chez mon libraire pour lui commander le livre sans autre forme de procès.

Un livre pour débutant ?


Ysabeau notait récemment dans un commentaire en réponse à microlinux : Et alors, j'ai ton bouquin Débuter avec Linux. Il m'a été utile ici où là avec ma distro préférée, Mageia. Mais je ne pense pas que ça soit vraiment pour les débutants :-).

Je comprends parfaitement ce qu’elle veut dire et je suis radicalement en désaccord avec elle tout en partageant totalement son point de vue. Contradictoire ? Non, peut-être !


Ce n’est certainement pas le livre à offrir à quelqu’un que vous êtes en train d’accompagner dans son passage à Linux et qui a autant d’intérêt pour l’informatique que Thomas Meunier n’a d’amour pour Leonardo. Ce serait le meilleur moyen de le convaincre que Linux c’est vachement compliqué et qu’il n’y aucune raison d’abandonner le système d’exploitation Fenêtres 10.


Par contre, même sans aucune connaissance de base, je pense que le livre est abordable par n’importe qui mais il faut qu’il ait un intérêt à un peu comprendre ce qu’il y a sous le capot. Donc, à mon sens, c’est bien un livre de débutant en Linux mais un débutant qui veut mettre un peu les mains dans le cambouis.

Les qualités du livre


Avant toute chose, je trouve le style de Kiki Novak très agréable à lire. Pas mal d’humour, beaucoup d’anecdotes accompagnent le propos sans jamais le déforcer. On y apprend aussi quelques proverbes du pays d’où nous vient microlinux. De manière générale, c’est une lecture savoureuse et d’une certaine manière, à côté de l’apprentissage informatique, c’est une philosophie de vie qui transparait dans le livre.


Ensuite, il faut reconnaître une excellente progression pédagogique. Je ne me suis jamais senti lâché et dans le même temps, je n’ai pas trouvé de longueur dans le livre. Excellent équilibre entre avancer pas à pas et ne pas trop traîner au risque d’ennuyer son lecteur.


Tout (ou presque) marche. Qui n’a jamais eu un bouquin dont la moitié des exemples ne fonctionnent pas sur sa propre machine ? Ce livre ne fait pas partie de cette famille de manuel. Hormis Cowsay, mais je n’ai pas beaucoup persévéré ; je crois que tout a fonctionné sur mon ordi (un peu avec l’aide du forum :-)).


Ce que ce livre m’a apporté, c’est clairement une démystification du travail en ligne de commande et de la modification des fichiers de configuration. Clairement, je suis loin d’être un fin connaisseur de tout cela à la fin de la lecture du livre mais la prochaine fois que je recopierai des commandes magiques sur internet, elles me paraîtront moins magiques et plus compréhensibles. Cela a aussi été l’occasion de provoquer mon premier kernel panic (par ma faute :-)).

Slackware


Kiki Novak lui-même le dit, un livre basé sur Slackware, c’est osé. Qu’est-ce que j’en pense de mon côté ?


Sans doute que le côté brut de décoffrage de la distribution amène plus à mettre les mains dans le cambouis et que cela peut être formateur. J’imagine que c’est en partie cela qui a motivé ce choix.


Le fait que Slackware sorte ses nouvelles versions à un train de sénateur permet de travailler avec la même version que le livre (qui a trois ans) tout en utilisant la dernière version. Ce n’est pas avec Fédora que cela serait possible.


Après, au risque d’affoler les trollomètres, je n’ai pas l’impression que Slackware soit une distribution d’avenir. Même Kiki Novak l’a abandonnée depuis 2017 (oui, oui, l’année de parution du livre). Je vais a priori quand même la garder sur l’ordinateur parce que 



	Slackware ne requiert pas beaucoup de ressources et que l’ordinateur n’est pas de dernière jeunesse ;

	Cet ordi ne sert qu’à quelques tâches spécifiques qui ne nécessitent pas l’installation régulière de logiciels spécifiques. Avec LibreOffice et Firefox, le pc est presque totalement opérationnel pour ses tâches.




Niveau pédagogique, il y a aussi un revers à la médaille. En effet, je sors du livre sans avoir amélioré mes connaissances sur grub ou systemd qui sont quand même assez répandu dans les distributions plus classiques de Linux.

En conclusion


Un livre d’initiation très agréable à lire et qui m’a appris pas mal de chose. Quelques trous dans la matière couverte (grub et systemd principalement). J’aurais aimé faire une compilation plus « from scratch » d’un logiciel mais ce serait sans doute un peu hors scope pour une initiation.


Si ce petit journal vous a donné envie d’acheter le livre, je vous invite quand même à le comparer avec l’avant dernier livre de l’auteur : Administration Linux par la pratique. Tome 1 – les fondamentaux de l’administration système. En effet, même si le but est différent, les deux livres partagent à la grosse louche 50% de leur contenu alors que le second est basé sur une distribution plus récente.


Après, vous pouvez faire comme j’en ai l’intention : lire les deux livres. En effet, malgré que je n’ai pas l’intention d’administrer de système Linux, j’ai pris tellement de plaisir à lire ce livre que je pense que je vais me farcir les deux tomes de Administration Linux par la pratique.
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